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Le Christ est ressuscité!  Il est vraiment ressuscité! 
 
 

Au très révérend et révérend clergé, aux moines et moniales et à tous les fideles de 
l’Eglise Orthodoxe d’Amérique. 

 
 

Voici le jour de la Résurrection!  Que cette fête nous illumine!   
Embrassons-nous les uns les autres!  Appelons du nom de « frères » même ceux qui 

nous haïssent, et pardonnons tout a cause de la Résurrection!  
(Stychère pascal) 

 
 
Bien-aimés dans le Christ, 
 
Lorsque nous avons entrepris notre cheminement vers Pâques, nous nous sommes 
rapprochés les uns des autres, demandant et offrant le pardon qui est le premier pas 
sur le sentier de la repentance. Aujourd’hui, sur le point de célébrer notre arrivée au 
terme de ce voyage, nous célébrons le pardon survenu du tombeau vide, ce pardon qui 
détruit toutes murailles de séparation et nous pousse à embrasser d’une même étreinte 
amis et ennemis, au nom de Celui qui nous invite a partager sa nature divine. 
Loin d’être la célébration d’un fait appartenant au passé, notre proclamation de la 
Résurrection est enracinée dans un événement qui transcende le temps et l’espace. 
C’est ainsi que nous participons à une réalité toute entière et éternellement présente, 
dont le jour est sans fin, et qui unit ce qui fut avant nous aussi bien que ce qui viendra 
après nous, dans une célébration intemporelle qui est en même temps la plus parfaite 
expérience d’amour jamais révélée a l’humanité.  Dans un même et unique moment, 
nous nous tenons avec les femmes au tombeau vide et dans le Royaume éternel de 
Dieu. Nos cœurs sont illuminés.  Nos yeux sont ouverts par le Seigneur Ressuscité 
qui nous invite à gouter, au-delà des soucis et des chagrins de ce monde, aux joies  
promises du Royaume qui vient.  Nos désirs et nos passions, notre orgueil et nos 
haines sont rendues dépourvues de sens des l’instant ou nous participons à la victoire 
éternelle et à la vie nouvelle qui nous sont librement offertes dans le Christ vainqueur. 
 
De même que notre cheminement commença avec l’appel à demander et à recevoir le 
pardon, la vraie joie de Pâques s’accomplit dans le pardon. Notre Seigneur est sans 
compromis sur ce point. Les Saint Pères nous rappellent que le feu brulant de Dieu 
nous purifie lorsque nous  resserrons nos liens dans l’amour; Simultanément, ce feu 
nous tourmente lorsque nos cœurs restent froids, lorsque nous demandons pardon 
sans toutefois pardonner nous-mêmes, lorsque nous refusons d’échanger le « saint 
baiser » du pardon, même si c’est au nom de la Résurrection. 
 
Dire que nous vivons dans des temps troublés, remplis de haine et de colère, est 
encore trop peu.  L’actualité  nous apporte des images de guerres et de peur, de 
déshumanisation et de mort, dans de terribles visions devenues quotidiennes.  Le 



monde voit l’agression comme une preuve de force, et le pardon et la réconciliation 
comme des signes de faiblesse. Pourtant, au cœur même de ces ténèbres 
envahissantes,  la lumière irradie du tombeau vide et illumine ceux qui s’ouvrent au 
Christ Ressuscite, Lui qui est la Lumière véritable du monde « qui ne peut être 
vaincue par les ténèbres, », et qui nous invite à laisser cette lumière se répandre sur 
tout l’humanité.  
Rendons-nous dignes de notre appel en offrant à chacun et à tous ce divin pardon du 
Christ qui le donne si généreusement a ceux qui le demandent. Enfin, que la joie 
éternelle de son Royaume nous consume ici et maintenant alors que nous attendons 
l’accomplissement de toutes choses dans le Christ Ressuscité. 
 

Dans l’amour du Christ Ressuscité, 
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